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rnCtAMirIoN.-' Les Journaux île ra'selle ons ap
'portetu!t. l'orli(drecu jolué i? ic'uuîtde X J. e goiéum! OMSdi
net: " Soldats. he président le la répiblique vient<le

me ctaner le coanu dcmen en chef du corps expdi-
tionuaire de la M éditerranC. CethLoinnir imipoe de
grainds devoirs ; votre patriotisme ml'aidera à les rem-
plir. Le gouvernement, résolu à maintenir partout tuo-
tre anienne et légitie inftlîcice, n'a pas voulu que
les destiniés du pe'ple italili snt étr cla Merci
d'une pui-saîce étranugre otil dun pareti n minrittt. 3l
tieuts confie le drapiau îde la Frainuc. pour le planter sur
le territoire romain, comme utn éclatant téilcoguinge de.
de nos s'npathies. Soldts de tere on de mer nf ris
de la mète flunill. voui tclrez en crmmun votre d-

vonetnt et vos eilbris ; cette confraternité vous fera
spporte r tc: *joiin l daiugers, les privations et les fit'

tigîtes. Sur le-sol ou usi5' sallez descendre, vous ron-
coutrerez à e'aite pas des moiens et les souvenirs

<ui stiiiulrtt p isiument vos instincns il' gloire
Lmhoin ir umi!iinire coimande la discipline autant que

la brourt'et ut, liuiez jmiii. Vos pères ont cin le
rare privilg 'de fiire chérir le on Français partout
oi uis ut. 'itt : comne ulx vols respecterez les

loupréié: et les miItrs des populutions amies. Dans
ni si..u.le poutll. le gouve'rienient a pres'crit u Ii

tit h.c-s dl uses de l'arée leir fisscnt imi nîîéclitte-
ientu payt.e' etîargait. Vocus prendtez en toute ocea-

sion. p.i ro, le icndlite, ces principes le hutte no-
ra lité. Par voss aries par vos ex ples. vous ierez res'
pweter h id igité d, lieu iles ; elle ne souffre pas moins
de la liceic.e qui it despotisme. L'Italie vous dera
aiusi ce q ae t 1 Fraî%c a su aiquérir p 'our elle iue :
l'ordre dui la lilberté.

" 2dairse.mc'. le 20 avril 1849.
Le gé; t ntrn1enc c/f., OUntDor E Rr:ec.î."

UNE:mM - M. dle la 'Tour-l'Auvter'ze. atachét la
drc ion plitique dudóp(rtmentle' uiraÏros ótrapig-

r's, a étéèsigne pour r eateompatgnier' M. le général Ui-e
%linot en quattlité le secrétaire le la légation. Il est parti
hier au soir portur de dépchesm etdlnstructiois pour

e conuuclut uiChOi de la ciViion expéitluionnatiuire,
laguenle prt eù, lu-o, eu deux cor ps. fornat u i

c' lectif de t,00 honne, et dont le général Rognault
de -Saint-Je-d'A.gPley rendrait le commandetent

uldutns lit t'as c !aî iiissini dut gri i cher letpl éche-
rdit r:.iomntî'émet dil'exercer luimde.- . c la

TOur d'Auv'eh'n',l cht idjà de deux missions à Gaë-
t'. est n'v<Ii dii 'ar i lév're d'''ras.d

rpAir.-On lit dais le Noud:e/liste de .ît1arseife du
Ci'.-lCe îmini. à dliV lieures, I'esucadîre expiéi ilioîrnair'e

a levé l'tanre L Pa'm', l'fnfernal, et. le Véloce, qui
'tauiet1t moi:llés dans le bassii de la Jltte. ont pris
l vanl. làe I''w/r. n bord dquiel le contre-ai.i-

rd Tirbomna anri.or soi paxilloi. et qui porte le cné-
rul Otdit min. nuu t en chef et son étattmo-. estC

(ti du port .p hlues instants après, sîniri île l'.l/îb'trosa
'u' dn;r frü'rte est restée i uîrrde jtsqu'à ce que

le Tn'ur'e lui i'ût tuInie la corvette à voiles la Proven-
i :i. qui n pri sa rumrne. A midi, les sept b I âtiientsC

ai-eint uan irge, pu sî's par u fort venut de nord-ouestd
'qli ccélî'e-a b:icotop leur traversée. Ou sait queL
P'setumlre uidoit rallier, fun passant, ht division de Toulon.

Ai momtoùii it'xpdo appareillait, ule fr'ét'teà
t'pu'ir étî siginlée. C'tUit 'le San. arti avut-ier t

(1 'OuIlou. ut que le 111 ugrol l temps avait forcé de relàeheri
;'t la 'ioiai. Co niia irqui s'r pIrIobliieim t suivi le

'quelis nttris, vient prendre de' nouveaux renfor'ts, etf
problm: ent de la uvlerie, ui est arrivée depuis1

phisiutrs j u dainits rutr'e ile.'

un or'.-- les n;cciattion ounigngées à Milani entre
la Sacrcaiunu et lpot iie pour la conclusionî d'un Irai-
l, viennent d'tre interr, nptu.. s condit.ion, prseni-

téli pn l'Auriel sotnt d'uic niitire telle qlue le oin-.
"rn"'emenit C iari ne puas les adimett re ; les voici:-

occillaumion îCouîulune d'A lexn urie, aprèsfi ue le s

'Pimot nra rduit. sonta nmée; 2 0 aiement de 256P
miilliuis de livres pluir fra is le guteirre et indeni nué;t

3 0 modi lieu tiii p:r le roi victor Emnu l de la lo 2
e'ctor'ulu et "ppressio de la ( ibet de la presse ; c'est-
a'l.bre violtition form1elle de la constitution à laquelle il

vieut de prêer serment. Cette :lernire condUition surt'
tînt 'st ineeptable. .'A uit riche 'eunest bin vite c

erçunc;nussi a-elle ch:uigé île Inngue,t tc t-Ile do- I
né ordir à son minisce p1uliioteniitituitd suspîendr les q
tn ê2iuiatims pourr ue qu iînsîzaite. pll r propose en

illmme te s la nuvoantioni î à yrone d'nn ongrès ai- l
qîuel laFrance et àAnglietre srient invit ées envoyerr t
dus repieseuiunas. 01 sup1o 'ue ce qui aL fit purcmI- I

dià P l'A utrie <tut p ri'i.e'est le désir îe gugner ditc tiems, i
Rn de pouvor a reer :0.000 hmumes le (rnîe dle

l'tuie.qu .ii.iruent nu scuso ses troupes si m'ltraitées :
0n Honagri. Le ministère sarde a donné Pordre'' le 'oi- t

titnier tî avce une grutude activit 'intprovisiOnn eut 't l
l'rmeeIt d la pIce d.'Aleundl. Un caip id r

qut nte ille lmeiis iv se fornier sous la pruoectiont r
dte cette forteres et. le la lite qui s'étend jusclt àé t

OMAcs. Le mIstr de la gurrcn fit tons les pépa ru- b
tî< li olur la repuise es Lhosti.ités ;il ' prend aussi les tri- t

stures nécesam ires pour renforcerI 'escad ro dans la mer é
d''itiue. dans le ens oi lo esierait de l'écruser.

-A Gênes, le désarme me-t s'OP e avec !enteur u n d
CIi le véngt-qnre hure au. été niceord pr' hu mn-

Cipalité. nint ml'oiloti île rn'stues hs vgourses-
LA IuAc-' N .rocAutS.-Lein muvouuvemnt cotrec- i
dát iuttîtinireqlitnous anilloncion. il y n iuit jonurs a c

n esu itiver t ut triom phe 1 iî i Florence ; matnis lou gril dc-dcl t
iie t îoimut e nco r'e t'e ntr'e duans sut î'pitaîle. Lui p r'e mt iè reo q
îu'te îdcla tnmuniciplalité- toscane a été île dissoudri e la v

guaî d utionuale e t dl 'in ,or .uin-r Iin. reconîstiItiti on imuî- 'c
ticdit. Un second idecret mtterdlit les cltubs et les ccr-

eles politiques, et porte que le droit de réunion et d'as-
sociation, sea téglé cpar une loi à intervenir. L'as-
semblée constittante toscane est dissoute. Elle s'était
déclarée en permanence ; et elle a tenté uninstant dle
résister à la dissltton ti lY était imposée par la mu-
n ici1îal1ité. Mais la multitude s'étant portée par masses
énormes vers le palais, la imajorité a pris pcur et
s'est dispersée. Alors la rmnieipalité. precédée par la
nusique niibc, et smvie-, par la gatre nationale et

une foule immense, s'est rendue, cov.uittement a'ec
la commission des inq, ait Palais'Vieux, dont elle ni
pris possession, ainsi que de toutes les adnnitrations
puhlues,at brtit des acclanations popul tiies. Er'
est revenue ensitte surr la place dr Crand-Dur., et, à la
face de la itUtitule, elle a proclatné la restauration de
la monarchie constitutonnelle, et elle a promis le pro-
chiui retour da souverain. Le peu lie a répondu à ces

coinnicatons par le lIus bruyens apui luissements'
--- ee IG a eu i, à l'hôtde-vtle de Livourne, la
réunion qui arit été annoncée pour exanimer le parti
qI.c la vile avait à prendre en présence du mouvement

'.iii. 'cst opéré aà Floreec en faveur di gran tic. La
rAnioné tait. coemtose e touteles ctassesdîe royen

tèvéque, les chels île la garde natioiale et les primci.
paux il égocians étaient préztcos. A prs délibération il
a oté décidé que l'ou devrait sursair à toctes diseussion
reltivemnlt à l'il .th.o:n u l·u rêm ce a la co.-

si.ot" lou .e'rnettale de F'lorece jusqu à plus ani-
les it(rmatons . Il a étéu r.onnn uno commission de
set rtadjounte à la munticialit lpour l'ordre intieur

île la Ville.

r.uîs.Lcc, 15 avri.-La régence in.tituée par le nou-
veniu d réginaut Clirles 1Il se comiipoe le M . PAIPAia
Lomtbardin,r omt e Paiolo Sc.tti, iarîtquis Palaviti.:o. ex.
gouverieur le Pla isance, et le roneiIller Silhl;ai. Un colur-
rier a été expélié attumarqis Patlaviînin puir limfrmer à

Turin, oùil ctronve, de w nominatiot à ia 1r édence de
ta régence des durlis de Parme-Plais:umc. Les décrets du
lietenant inaréchal ld'Arpre (A uitrtî-liee.)t iui, avril, ne

igrile i I.s tien 'a près la ciioiion de reite régence,
qui n'a ien a voir avec la juite céée par l'Atrichiienl. O"n
parle l'umnie Conusiitution, etc. On est étonn éde voir que
Charles I. dans sa proclanauon du 24. nmrs derier, de
Loir.dres. n'a as pris le titrtde decmie de Pontremoi. On
dii que le nnrec'hal Thuirîn aunrat d.rtîièrceit prononcé
ces parotes : " L'Aiuce voudrait bien garder les duches,
rmais ta France i.e le veut pas ; elle voudrait qu'ils appaîrtiîî<-
sent au tPién nt. L'Atrie tc veut las en entendre puar-
ler." Oit hque les habitunts îes duclé devroIt, par or-
dre, se couper le znoustachu.

Tuin, 20 avril.- La garde nationale îe Gétes a été dis-
"oute par ordonnuane royile duIS a vril.--On mt que 1i

tritîttion dii procès du généraul lmorino est terminée et
utl a Mé 'u·u coupable de débéissance artx ordres du

e.ynomandant en chef.

ngóration dans les rapports faits sur cette afkire. Les
grands ouvrages d'art n'ont pas été touchés et l'on n'a
Pas essayé I'en disposer. Qi.lt aux objets Moins in-
portants, je ne puis parler elnnc manière aussi précise;

Mas je pense, comme ie noble lord, que tonte tentative
faite pour en disposer doit étre flétrie.

uN sIIxRs îto>ax sT .- Le.Rd. S. IV. Allies, rec
tour a!,Launtonxeu, <uài a Iublié dernièrement un li-
vre intitulé, .Iournal en France cri 1845 et 184S, avec des
iettres îe l'Italie on i 1.7, était il n'y a pas longtemps
chapelain examinatour de Péque de Lorndres. Main-
tenant le inme élumet dans son journal sa croyance
dans le grand dogme de la pirésence réelle, c'est-à-clire.
dans la transubstantiation, dogne qu'il croit ainsi que
celui de lintercession ces saints et partieudièrement
celle à la mère de Diet; et il n'est pas étotiné de ce Iue
li'glise catholiquerorm inn regi rde l'église d'Angleterie

comme une liuire apostasie, un éloigineomenit de tout ce
qui est grand, noble et enrnînant dans la foi.et u nsof-
fre où vont se confondre toutes les erreurs. Pendantïque
Vl. Shore périt da ns les prisons d'Exeter pour avoir pré-
ché l i eon isse à ce papiste ses 700 à 800 livres

stelinls eoitu suret . M. Allies a reçu avis de ses
dio césinins de lquitter son église,et il néclitre de le faire;:
et son afi'.1ire va devenir -une niatièrn d'investigations
sansancun dlai. (En eifet si .11'. llies st convaincu des
(-reiCnls de17 secte, il est : de compreÀdre comment il
puisympat/ser avec se com cience olur 'arder m prébende
de 700 C800 lires......fais il ne pas e seul.)

N0U VEL L1S DAllIQTJE.

UN o.NtNmUs LE DrivcE.-Nous avons eu. avant-hier
soir, une chose nque nusi rie croirions pas, si nous n'avions
pas le ré moignge de nos yeux: un omrnibus attelé dequa-

tre 'hevaux et remontant Broadway, malgré la solennitè
du diimanîcîhe. Il y a pour nous, duns ce fait. indice d'une

révolition prn.-haine )d!t-eïré, dans les mours dominica-
les à New-York. Courrier.

Ln NuMaintR .A xw-yoin.-Il y n.en ce momen,dmns1
i-s Ianques le la ville,n:tîe masse d'espces 'élevint à plus
île six iillions de dollars: il se trouve en outre dais les cof-
fres de la sous-trésorerie une somme Je $,S22,000.

INcr.NoIe D.IS: LE uos.-Uie imnnse conflagration.
dott lorigine est littibuée à la négtigence de quelques
charbonniers.vient de dévorer une va-te ételue de boN, si-

lue lans Lmng [stand, à quarmle miljes environ de Brook-
lyn. IEn délai e tous les ellbrts, le bu a dur cinq jurs
entiers et a elermi ses rav:gcs sur ti epace de six à sept
rriîlas La lperre est évaluJiée à Li0.00e se trocuve 1répa-r-
tie entre ciuan t er s ir.a:iuc re . Goerricr.

IrOStATO.-Une :l perhe tél'gri ique de Pittsburg,
datée d'hir, annonce que. pnr iai'e d une lte soudiaite
dans la rire A!lehany la ville le ce noi est comleéte-C

rr.nstiENO, 15 a v'or.- La villo est parifaiîtemienît tran- nient îOut.Leuintiut,'ti'atm u rrcerni.,.o;rcv 1. %ni-C vMecepailhemntwn tmainndée. lshibitanus, contraimis de chercherlin
guile, le ptuple. h grJe naUtioale eilunt san< -esse it > dans les étages superneurs de leurs naisons ont du i

au maintien île l'oru'e. Toutes les mici nlités s'm- être r'eueid en bateaux. Nombre 'embaroations et des

ressent avec oic de. reconnaître le gouverniment, de -untiéseconsijérables de boeis îe charete ont été ien-

Léopold. Les A utritcienne 1 Csoit pas avaicé,tudlà traiees Par les eau\.

de Potranoli. L'uoritê a pie teutes les, mesnres afin NtUVEAUJ .oUINAL RANç.us.-ies feuilles de Boston
'éviter'uIe imivasioni.Les miistres étUagîrs ont ssuîr i nnonicnt qu'uni jnural imnçai<ALit être prochainement
e ''oi ver'ne ment ilui'il pivait compter que les Antri- tili dans cette ville sris le Otre de : Le Bostonien. Il est

chiens respectrmient les liats du gand u, rildig par MM. GAUtE.Er B.ILL:UL.

wvutn-rnr:tl.-ine crise de plus gtaves a écla- ao(Ts DE nOUA N.- troita perçu. ,par la ioIuane

té dans le urtembtrg, par suite d ue fus nn roi d'e- àNe'york sur le cr'n.yiiclment ildmn stetianter United Sta/es,
cepter l consuitution alenuande.notifiée ir lassemblèe soi dernier voyage s' èeà itu som nui' norme <le trois

de Frainruit. On ssure que le Ri a quitté Situtied et cent .saixameil-quiinze-ilie pistres, nou ipris ce qni sera

qiue lIe-Ba3varnoi- oitet marche pour y rentrer.On a rapelé nylIY lit mIn su' lis uni's nimoés On calcule que
ls ironupe- wvrtétaiem ses quri étaiinu gurnison dans le le til des driiits n stuic pa iuriin cdi .400,000

grand luché do lRae,lo eni la 'dernière lev t de bouclie de la .. O.

dont ce duchu a été le thtàtre. A aIre-s' îe la huArnbre i'.iscinm.- Le 2 avri ciritme horible et acromptîi-
sIr' la question ermanique, le roi avait reponi qWu recnu- gué ôde 'cinnrs es a e cmos IPar un inilivi-

nuitla contituunn. sauf -ur le poir Je lu souvernninneté. unrméNe'kirk. à niniz' miie< nvirt le Louisville.
nI lui uit itm sile de se somnniemtre à la famiille d Ce iiisralle a tuîe' sut mur ée de pts ue cent ans,nprès

inlilhern ; quI'on pouvait le fircer à dnner son ndh. ivoir nconli ce ttent, il se tuirtbe vers unne negre
lo".à la nomination duroi de Prusse, mais n(fie, tutns titi t r<u'rot là, l mtet soit lsil entr' les mains et lui on-

pareil im, sa parole tne serait tas librcnent donunée. Mal utîdonne detirr se r lu.it le te ni dle" pllus atlTre .s ttrai-
ré ctie répoue, la Ianmbre n ndopt unr 16 voix cîmrte ements s'il refuse l'oeliér Lendt.dt er'ty se deid à il-

23, la rnsolutin suivante laI, cailamb.e demntie que la rer mais suit à desein. snit tp la m:an lui tremble, la
nonitituiion de I'eipire sit recoinne comme loi i le balle s'gir. Le urieux L saisit alors et le frappe sans

\W1urtemnlberg. et qtue tout itoyen suit tenuu il'y obéir' i;ne ;it, luis st turmmt vers dSA vo utnccouris: ubrut
foule attaque a cette consiuion soit rgardée 'ornuiie una Croyez-voiu qu tuon me iendVe ?"1 7t santîs atetîndre. la ré-

rime. La lcute est done enuigée ; on accuse l'ihlutence pone il prend n lficte. Dpuis lors limites les recherches
le iAutrch e ''oir prnvugée. On espre cependm pour !m rrètcr n tut men niun résultat.

u'Helle ,e résout:rn pacliqiIllulent. N vOUV'ELLE . .-- es journcamux île Sania Maritha e

ctUOtLÚR.\ EN En.\NE.--Pu' 26 îavrilIS 149.-Le cho- de Bognt cint été reçus diéermet a Newt-ork. Ils

léra. qui se uture deptis une quinzaiteavec tiles scilla- annoncentiP'venement att u vmr de Jne1 lAi n opez
ions peu mantiîuues, a détrtuld'nune mnuiren asse'z noutablue - urlaóóéupéietd aNuel-rnd e1,(-'ou I"ndtî a iioùîhu Mtu aieut. dl lt-Non% tle-reixudele
pendantee<ldeux teniers jirs. Lu nombtllre des inuvceaux 7 trais.

imalid admis dtns les hîpistux et'hspi :es 'î:ils a été île v E'zut..--De" lettes dle I Guayra, en diate ti 21
, ilf'' tès-inféieur à coel des itesux journées préw-' avril, liuons annotneentit tn fait iuiueiol ou étaitbien oi de

l'rîtes. Il y a en pirllmnt pour lies décés tiune dimiinu- stutendre : le tgéra in s. puiJdnt le la république
ion remanuumtble : les eing grands hôpitaux, P'tte-Dien, 'tnéun-renne, et son vic-pr'esient Gluzman, viennett
ta Putié, li Charité, Saint-Luis et enujoit, ot rmutm 19 de se démietre( siultannme.t îleliurfonctions. Nous aur-
iuorts.e' qui tue lait tias 4 lir hôpital ;et 6 aiues cus sunt rns, sanîs dute avnt ut le moi de ceI événement qui , de

épurtis entre sept on huit ,n"rs tbli«ements. La moriali. manière i%, d'autre, doiteeenuune iiilutee puissan sue i
t a enucore plus lti«só à hi Sualetrire, où elle est tou- les destince hu. Venteziilùî. I e .cuówn t du resté,

ée à 4 décie.s pr dux jmus. A iértre, dîn<le ueme que toisjurs pournvise tiut exignie's île la situition nu-
temps, oun n' pas perluun titiseul îhholérique. La mortalité a 'elle crée par cette double démissiu, ct r il devait se så-

galemnt iiéeminuen ville : le nom!r des doè étni, les pIarrn l 2 avril Les rnespmbauces que nous nvons.sots

8, 1 el 20 tide moeis, de 31.28e t 36 ; il e mt toh ces le< yeux parlent toues du géné Pii ez comme de Phmnme

eux derniers joàurs, 2 1 et 23. . vers leqtiel se totituiaienit les reganls et les voux d(leta popu:

C,,¡rcc/uts Lti/ds.- fince du 23avril.-L.ord rong lugi"".
an.-Je dsire savoir s'il est vmi que les repnblicMtAlus .s:Nw-n imoum.-enes nvelcs no'n ns imnran-

t Roue et de Tosranî ont vendu des objets d'arts pré- t, bien que d'un atre genre, nous liarvieineit îe la réui-

ieux.On a dit qu'un mmbde e lu eh:iunre a ua itache.: blique domunieinu'. Les iroupes du présidnt Soluique dé-

t lua TrsfiJOution1. J oe eriisslas. mt pje as - "ime luir un nue soi r:t' duint luut r.. inituis avaieit épniai-
ue dls objets ioins importants aieuit été chletés, et jeconnél'eau, ont éprouvé. le I8 tvriL uii drntcoutmpléte,

oud rais r tc le gouveremenît adotàt les mesares u1é- ildans lqie le lit ;rêsieltim liaïtuet. hii-mnîe a fiilli être fait
essu'ics pour empêcher un pareil us prisonniCr. Ce événement ua chaug ta face de chos et

La marîpis do Landowne.--Tl y a ouI beaucoup d'ex- ln rôle des parti. Lin ville d'Aüiu est reotnibéc aux main i

|l

'

des Dominicains et le généri Santaina prenant à son ton?
l'offTensive se préparait à envahir le territoire d'laïtî, en ju-
rant de ne faire aucun quartier sur passag.,

CE .IUE PENSE LE PEUPLE

A une adreese des habitants de Bithnr:t Haut-'Ca.ada-,
S. E. Lord Elgin a répondu comme suit

MESSIEns,
Je :essens un vif plaisir de la promptitude aVec laquelle

vous venez de l'avant, pour protester contre la tentative que
l'on a récemaient faite de priver les Re lrésetanis di paya

de cette liberté qui et indispensable au fnc.tionneient d'un

gouvernement constit titionic,et pour exprimer ue Vous êtet
préts à me donner votre appui pôur le maintien de l'rdre
public.Vous pouvez r.ompter sur la ferrne Iétermination què
j'ai prise de persévérer dans la ligne de conduite que m'in

dique mon devoir comme Gouverneur Constitutionnel et de

-*:ouprer cordiilement avec les autres blrinrles de la légis-
lature dans la passation de mestîres propies à prmuoir le
bien piblic et à développer les ressources de 'cette iuagnifi
que province.

(Signé,) ELGIN ET K[NCARDINE.

A une Adresee des habitants de la Longue-Pointe, signé
par M. le Curé et 233 autres personiies iet itae nutre
Ardesse des hasbintasde .ie G1neviève, s ne par M. l'
Cur, M. Jobin. M. P.P., et M90 n utres personnes, S. E-,
Lord Elgin a fait faire la réponse suivante:
Mrtssiss

.'ai à vous prier d'accepter pour vous et pour loi ;iabitants

de la paroisse de St. Juscph du la Rivière dcs Prairies, lei
sincères remnereîinents du Guer eur-Général: pour x

pression Je leur loyauté et de leur atiiclieni à Notre
Souveraine, et de leur approbation e.,mpléte et entière de

son adminis-ration du Guuvernement. ainsi que de leur symi
pathie pouriles imsulies auxqu'lles Son . Execllence a été

ex-'osée et deéleur déteriation à ainnteir et faire res

pecter l'ordre, les lois,ia coniuutin et la pIi de cette Pro
vince. Vous toudiez bien aussi faire parvenir i'exlpres-.

sion ci-deîsus des sentimens ce Son Exc,'ellenee aux signa-
taires îles lAdresse des habirarnts de la l 4 nuie Pointe etdà
Ste. Geneviève, iransnise par votre lettre du S courant.

J'ai lhonneur d'être, etc.. etr.. eie.
J. LESLIE,Secétaire,

Lieut.-Col. Jobin, M. P. P.

A une Ardesse des habtants des Paroizses de r.Fiavien
et de Ste. Croii, sierné e, par M.le Cuuré et 12'. autres

personrnes, S. E. Lord ElIgm a fait réiònse dans les termes
smivanîts:
MossinuR Lt crnt.

Le Gouîverieuîr-Gànéral ine charge do vous faire agreer
et le vous prier de présenter à vos parossïe.s qi ont signé
'Adresse que vous avez traimise, ses micilleurs reimerci-
mi nts des sentiments de loyauté envers lCouronnie Britan-
nique,de reconnaisýance pour la onduiite le Son'E:celleice,

dinls le Gouveruneieit, et de sympathie pour sit personne

qu'exprine la dite Adresse, en ine temps que la délteriii-

iation des si taraires de prêter inain forie. ait he ôin, a
maintien de Pordre constiuionnrel et de la paix publique.

J'ai Plhon.eir d'trc, etc., etc., etc.
J. LESLIE, Secrtaire.

Messire . B. Potvnii, Curé, Ste. Croix,Dist. de Qaéb: 

A une. adresse votée dans ne asscmblée publique
es a itdi cmté deGlngarry, t présentée par

ne députat ionI e dix peonns, S. E. Lo Elin
ut la repen 'qui sui t

Bravos (de ena,
on de r est vianc t ému à la lecture de votra

tdresse noble et patriotique. J%'; reconnais des preuves
le cttC forte intelligence qui iet les hommes de notre
Ice en état île pri<er coinurte ils doivent l'éire les bien:

dits 'une liberté bien ordonnée, et de ce vifIsentiiient
'attachement anix principes qni les porte à ne reculer
evant Iuct:n saci'ifice quC le devîoir' prescrit. Les bra-
eS dle Glerigary iont pas bcoii de récapituler leurs
crvices. 11 faut que celui-là inore 'histoire dtu Cana.
. qtui ne e it pas combien ils out iit pour leur sou ve-
iii et leur pays. Vous habitez ici dn maanifiîte pays;
ne terre remplie d'espéranoes.où vos enfants ont issez
espace polr saccroît.i-C et se multiplier, et pour deve-
i avec Paiule de Dien plus grands et plus prospîèrcs qtuè
ois-méies. Mais je suis coivaîneu que nultt ch irme
oins puissants que l cdoux et aimable contrôle île ce
Istittiotius libérates donlt l ialeterre a Ploreil et le

-iviléd île doter ses cnfants. n'assurera le développe:
lent paisible de ses ressources sans égales, ou ne licra
isemble comme une faniille heurense et tunie les di.
crses races dont se comlpose cette communanté.Jl4i
gi d'après cette convictiod en travaillant pendant totit
cours de mon administration à vous assurer tous les

'aitages d'un douvernemlent constitutionnel. C'est
raiient pour moi'un .sti-Lt de plaisir d'apprendre qtS
>is appréciez tmes eliorts ; vous pouvez compter que j6
oles ralentirai pas. Jo réclame pour moi quelque

hose de l'esprit qui vdus anime ;du dvoteement ,ur'
ti cause que jecrcois étre jus ; di dôurag pour affroîi
r, si la chose est. nécessaire, le datger et même lés
proches lais sa défetnse iet une foi inébranlablé tjuî1
icu ir6tige le jste droit..

(Signé,)ELGiN ÈT KiN CARDIN:.

A titi0 adres.se du co'mt dé Leeds, signée Par 3634
personnesdet rsntée tpar ,1 députés, S. E.- Lord EL.:

gin l fait la rélponse \nivant:l
".ci M ssiEu us -Il est, vra itmetnt (ialut'i qe les hii¯liii

tants lWamux et iniellig'cnLý (it du icté îe Leedsvieniticit-
dle tavuit énmissI grand unmbre, et aiec utit etdioisi-

use mio assi génóérctn ; îndu.nr exprimaer latir contiacî dans'
Imon adninistrati i dut gôivlrement i or désapfobr


